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           L’Artisanat des Menteurs


BILAN DE STAGE 

Redynamisation et bien-être

Organisé pour les bénéficiaires de l'Association EPICEAS et du CCAS d'Aubervilliers

« S’exprimer par le théâtre »

▪ Objet

Un stage de théâtre « intensif » à destination des usagers d’EPICEAS. dans une salle du CCAS au 6 rue Charon à Aubervilliers.

Dates d'atelier : (soit 32h) 

Rencontre découverte : le 9 décembre 2009 

Du 4 janvier au 2 février 2010 les Lundis et mardis de 13h30 à 16h30

Présents : 10 inscrits dont 7 femmes et 3 hommes (suivis par EPICEAS et des assistantes sociales du CCAS)

7 constants : 1 homme et 6 femmes

3 abandons : 

· 1 homme en trop grande difficulté tant matérielle que psychologique (intéressé par la gestion de ses émotions mais pas encore prêt à une activité en groupe)

· 1 homme de 20 ans non francophone (a pourtant bien participé à la première séance) 

· 1 femme d'origine Haïtienne très investie a dû arrêter à mi-parcours pour s'occuper de sa famille touchée par le séisme en Haïti.

Bilan général du groupe:

Les points pédagogiques essentiels (ci-dessous) ont pu être travaillés par tous les participants grâce à l'harmonisation progressive du groupe vers un climat ludique et bienveillant. L'objectif de re-dynamisation personnelle s'est avéré satisfaisant pour les participants.

S’exercer à écouter : Car sans écoute de soi et des autres, le théâtre ne peut exister. 

L’apprentissage de la confiance au sein d’un groupe permet d’accéder à une confiance en soi, et ainsi d’explorer ses possibilités. 

S’entraîner à se risquer à ... : Car toute démarche de création s’appuie sur la capacité de faire une proposition concrète, où risque et mesure se conjuguent.

Apprendre à connaître son corps et travailler à ce qu’il devienne l’instrument par lequel passera la compréhension d’une histoire et des émotions qu’elle transporte. 

Explorer ses émotions, et donc les accepter et les partager. 

S’entraîner à l’humilité : accepter de ne rien savoir au départ, car au théâtre, il n’y a pas de « bonnes ou mauvaises propositions » mais une recherche constante et perpétuelle. 

Apprendre le collectif : s’exprimer tout en laissant s’exprimer les autres, développer une réceptivité au groupe afin de rechercher une mise en œuvre d’expression commune.)

Le groupe a souhaité que le dernier jour soit une « porte ouverte » aux professionnels ayant organisé ce stage, afin de les remercier et de partager leur expérience.

 Ils ont manifesté leur désir de continuer cette pratique théâtrale chaque semaine et la majorité a exprimé le désir de créer un spectacle qu'ils joueraient au festival de théâtre amateur d'Aubervilliers. (par ailleurs  des sorties culturelles en groupe sont déjà programmées)

▪ Objectifs 

Être acteur (dans la vie comme à la scène)

C’est d’abord à travers le plaisir, principe essentiel dans le théâtre, que les ateliers se déroulent. Le théâtre peut explorer des domaines inconnus de notre personnalité et permettre de mieux se comprendre et de s’accepter. 
Cet atelier s'adresse à des personnes fragilisées; c'est pourquoi nous avons choisi de mettre en avant les repères de construction, qui jalonnent la pratique du théâtre. Au cours des séances, il s'agit de mettre en lumière les éléments qui structurent la présence sur scène, L’expression sur scène ou dans la vie est le résultat de l’équilibre entre la pensée, le monde émotionnel et le corps. C’est cet équilibre qui donne à l’acteur la justesse, la clarté à sa parole, ses gestes,  ses émotions et qui permet de faire entendre une histoire.

Dans un esprit ludique et de découverte, nous proposons de relier ces éléments pour en faire un langage commun, outil pour une expression partagée.

▪ Déroulement

1ere partie : Préparation (environ 1h15.)

· Eveiller la relation à soi et aux autres

· Constituer un groupe 

· Développer un vocabulaire commun

Les séances comprennent un temps d'éveil et de préparation, à partir d'exercices et de jeux collectifs, de mobilisation, d'étirement, de coordination. Ce temps d'engagement se prolonge dans des improvisations, corporelles, vocales, et autres, qui amènent au travail scénique à proprement parler. 

Exemple 1 : chaque jour un exercice différent de réveil du corps et de la présence à soi (à pratiquer chez soi quand c'est possible pour bien démarrer la journée ou pour un temps de relaxation)

Auto-massage du visage, des mains, étirements empruntés aux Yoga et au Taï-chi.

Exemple 2 : un voyage mental par la sophrologie.

Suite à un temps de relaxation par la respiration et quelques mouvements, les participants sont invités à visualiser leur corps puis le groupe dans cette salle pour en partir par « l'esprit » et voyager jusqu'à la maison de son enfance. Etc... (commentaire d'une femme de 60 ans stupéfaite de constater combien sa mémoire, qui ne marchait plus dit-elle, peut lui procurer des images extrêmement précises)

Exemple 3 : Exercices de coordination et dissociation des centres physique, intellectuels et émotionnels. 

En cercle nous apprenons une série de 8 pas puis une série de 5 mouvements des bras. Enfin nous exécutons les 2 séries pas/bras simultanément. On ajoute une chanson comme « Frère Jacques »  qui aide à se distancier de l'effort de dissociation et facilite paradoxalement l'exercice. On peut ajouter un travail intellectuel (on compte chacun son tour puis à 15 par exemple on recommence à 1 qui évidemment ne sera pas le n°1 ni des bras ni des pieds) etc... On ajoute des difficultés au fur et à mesure des capacités dans le but d'être dans une difficulté juste suffisante pour développer sa présence et sa concentration.

Exemple 4 :  « échauffement émotionnel »

Sur la base d'exploration de notre fonctionnement physique (posture et respiration) nous jouons à exprimer une émotion pour elle-même. Par exemple au bout d'une expiration, on expire encore un peu et le rire peut s'enclencher; au début mécaniquement puis on peut s'ouvrir à l'émotion du rire et d'un vrai plaisir de le partager.

Bilan des exercices : Chacun a pu développer sa capacité de concentration, s'expérimenter dans son monde émotionnel et goûter de nouveau au bien-être d'habiter son corps. 

Ces « «expériences existentielles » sont finalement simples et naturelles, mais ne surviennent qu'après une phase de défiance. Le regard des autres est souvent inquiétant mais il s'agit en premier lieu de transformer le regard que l'on porte soi-même sur soi, l'estime de soi.

Les participants sont en souffrance par leur situations sociales et personnelles. Nous avons régulièrement le soin de « recadrer » les réflexions qui visent à juger la souffrance d'un autre ou qui génèrent une hiérarchie des souffrances. Nous avons également relevé les démarches négatives comme de prêter des intentions à autrui, pour construire ensemble une démarche positive où l'on ré-ouvre la communication. 

Pause de 15 mn

2e partie : jeux (environ 1h30)

· Développer sa présence par l’expression : intellectuelle, émotionnelle et corporelle

· S’exercer à l’improvisation sur des thèmes impliquants

· les participants peuvent construire un jeu théâtral à partir des situations les plus signifiantes, choisies collectivement

Les thèmes travaillés en situation théâtrale, sur scène, ont émergé du groupe principalement de deux manières. Par exemple un stagiaire propose directement son personnage de « patron ». Pour développer son personnage et la situation nous sollicitons un autre personnage qui sera l'employé puis le demandeur d'emploi. Un conflit, source de dramaturgie, trouvera sa résolution. Suite à l'improvisation les spectateurs offrent en retour leurs impressions et leurs propositions. Un temps est consacré à une analyse de ce qui s'est passé, puis la scène est rejouée par les acteurs qui tentent une nouvelle proposition améliorée.

La deuxième manière de traiter un thème se produit lors des temps libres de discussions (soit avant de commencer la séance, soit après la pause). Les participants échangent sur un problème qui leur arrive ou sur un fait de société qui fait polémique. Nous partons de cet échange libre pour stimuler la réflexion, orienter vers ce qui est véritablement concernant pour la personne qui s'exprime. Ensuite  nous travaillons sur la forme du propos, (parole-émotion-corps et situation dramatique) pour expérimenter notre communication. Ce que je dis ce comprend il comme je le pense ?

Par exemple lors d'une discussion à bâton rompu sur la place de la femme aujourd'hui et   dans sa propre famille, une femme maghrébine de 60 ans s'indigne que l'on puisse porter la burqa. En saisissant ce germe d'un sujet grave et visiblement concernant pour cette femme, s'est créé un numéro de clown très réussi. Une véritable catharsis pour le groupe comme pour elle-même.

Parmi les principaux thèmes : ses origines ethniques, la barrière de la langue, les relations de couple, être mère, le comportement des hommes, le chômage, la pénibilité au travail, la spiritualité personnelle et les religions...

L’Artisanat des Menteurs (Association Loi 1901 non assujettie à la TVA)

23 rue de l’Union, rez-de-chaussée – 93300 Aubervilliers

Siret : 450 300 215 00016 – APE : 9001Z – Licence n°931671

Tel : 09 54 37 93 93-  mail : artisanatmenteurs@hotmail.com –web : http://artisanat.menteurs.free.fr

